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Traditionnellement entendue comme l’« ensemble des attributs nécessaires à l’exercice du pouvoir » (Éric Letonturier), l’autorité peut être pensée, suivant Hannah Arendt, comme « oppos[ée] à la fois à la contrainte par la force et à la persuasion par arguments ». Liée à l’émergence de la notion d’auteur, l’autorité constitue un enjeu déterminant de la création et de l’interprétation en littérature, en appelant la mise en œuvre de différents rapports entre le littéraire et le politique. La littérature est en effet souvent considérée comme un média privilégié de la lutte pour la reconnaissance (Axel Honneth) par laquelle les membres d’une société exercent, partagent et contestent l’autorité. L'examen des œuvres et de leur réception permet d’observer que l’autorité n’agit pas toujours selon les modèles attendus, dans une logique verticale ou hiérarchique, mais emprunte aussi des formes plus diffuses, subtiles ou insidieuses. 
Comment peut-on décrire et analyser les modalités d’exercice et d’expérience de l’autorité dans la création et dans la réception des œuvres? Quels sont les enjeux politiques qui sous-tendent la constitution des canons littéraires? De quelles manières les textes (fiction, récits, formes poétiques et théâtrales, prose d’idée) et l’usage esthétique de la langue contribuent-ils au « partage du sensible » (Jacques Rancière) et à la formation de figures collectives ou individuelles d’autorité? Quelles sont les formes, les pratiques et les représentations littéraires de l’autorité? 
La troisième édition du colloque étudiant du Département des littératures de langue française (DLLF), qui se tiendra les 19 et 20 janvier 2017, propose aux participant·e·s de réfléchir au problème de l’autorité en littérature, tant du point de vue de la création que de la recherche, en s’inspirant des axes de réflexion suivants, sans nécessairement s’y restreindre : 
1) L’autorité comme phénomène d’énonciation 
Peut-on expérimenter et envisager l’autorité en littérature comme un phénomène d’énonciation, soit dans les termes de l’interpellation, de la déclaration, du témoignage, de l’attestation, du « dire-vrai » (Michel Foucault), etc.? La responsabilité de la littérature réside-t-elle, comme le pensait Jacques Derrida, dans « le droit de tout dire »? Si l’on remet en question la « mort de l’auteur » annoncée par Roland Barthes, comment considérer l’interaction entre auteur·e·s, textes, lectrices et lecteurs? Peut-on penser en termes d’effets de lecture les expériences de l’autorité en littérature, au sens où elles peuvent impliquer de l’agressivité, de la cruauté, convier à la reconnaissance et au décentrement, susciter l’affiliation, inspirer une réponse, véhiculer de la froideur ou encore de l’indifférence? 
2) Formes et représentations de l’autorité 
Quelles sont les figures de l’écrivain·e autoritaire? Quelles sont les formes littéraires de l’autorité du passé et d’aujourd’hui? Comment et selon quels enjeux le problème de l’autorité se pose-t-il narrativement ou poétiquement dans les œuvres? Quels motifs (intertextuels, issus de l’imaginaire social, etc.) sont convoqués, incorporés, détournés par les textes? Comment les rapports d’autorité et de pouvoir entre les individus ou les groupes sociaux sont-ils représentés et problématisés en littérature? La lutte pour la reconnaissance et la concurrence au sein du champ littéraire peuvent-ils permettre d’expliquer la composition de certains textes? Le cas échéant, quelles sont les stratégies formelles impliquées? 
3) Pratiques de l’autorité 
Comment penser en termes d’autorité les interdits et les contraintes formelles, éthiques, institutionnelles ou légales à l’œuvre dans les projets de création ou de recherche? Peut-on concevoir la création littéraire dans une logique d’autorité exercée sur soi? Comment représenter, dès lors, cette quête d’autorité : quête d’emprise sur son expérience, de conviction, de construction identitaire, de réalisme, « technologies de soi » (Foucault), etc.? Comment le problème de l’autorité se manifeste-t-il dans les représentations métatextuelles des pratiques d’écriture? Quels sont les enjeux politiques de la mise en scène des auteur·e·s et de leurs trajectoires dans le champ littéraire (généricité, thèmes abordés, lieux d’édition, etc.)? 
Modalités 
[bookmark: _GoBack]Les présentations, d’une durée de 20 minutes, se feront en français. Nous vous invitons à nous faire parvenir une proposition de communication d’un maximum de 250 mots, accompagnée du titre de votre communication et d’une courte notice biobibliographique incluant votre nom, votre université d’attache et le sujet de vos recherches. 
Ces propositions de communications devront être envoyées au plus tard le 19 novembre 
2016 à l’adresse suivante : colloque.autorite.2017@gmail.com. 
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